
retour d’expérience 
Double diplôme Kiel, Allemagne



Bonjour, je m’appelle Tiphaine Gounon et je suis partie un an à 
Kiel, en Allemagne, en 2023-2024 pour y faire ma Licence 3 de 
Gestion – Management Stratégie.

J’ai essayé de lister l’ensemble des informations qui pourraient être utiles 
pour un départ à Kiel et pour mieux comprendre l’ambiance de cette ville !

Si jamais je n’ai pas répondu aux questions que tu te poses, tu peux aussi 
me contacter par mail ; je répondrai avec plaisir : tiphaine.gounon05@gmail.
com.



LA VILLE
Pour que ce soit plus parlant, un petit plan de la ville est le bienvenu.

Tout le côté gauche correspond au centre-ville. On y retrouve la gare, les restaurants, 
un centre commercial, la mairie, les bars, les boîtes de nuits… À droite, où se trouve la 
Fachhochschule, il y a principalement des habitations et des entreprises.

Il n’y a pas beaucoup de « grandes » choses à visiter à Kiel, mais certains endroits sont 
un tout de même emblématiques : 

• La Kiellinie c’est une promenade tout au long du Fjord, avec des beaux bateaux et 
souvent des animations. En juin il y a un événement qui s’appelle la Kieler Woche, qui 
est un gros festival organisé tout le long de cette balade, et à d’autres endroits égale-
ment. 
• La plage Hasselfelde (sur la photo), à 10 minutes à pied de l’Université. 
• La Rathaus (la mairie), l’intérieur est très beau et on peut monter tout en haut pour 
admirer une jolie vue.  

Le quartier à éviter : celui qui sépare la gare et la Fachhochschule. C’est un quartier qui 
s’appelle Gaarden.



Les transports en commun à Kiel sont majoritaire-
ment des bus et des vélos en libre-service, avec 
30 minutes gratuites. Les bus fonctionnent presque 
toute la nuit, ce qui est vraiment génial.

Pour les vélos, ce qu’on faisait généralement c’était 
de les déposer avant d’atteindre la limite des 30 
minutes et en reprendre un autre.

Pour les sorties, les Erasmus de la Fachhochschule 
vont chaque mardi au Pogue Mahone. C’est un pub 
irlandais où il y a karaoké le mardi soir plus particu-
lièrement et l’ambiance est vraiment sympa.

Et pour les restaurants il ne faut absolument pas ra-
ter le Sultan qui est le meilleur kebab de la ville.

LE LOGEMENT
Pour se loger, il y a deux possibilités : 
1. Demander un logement au Crous allemand (le Studentenwerk)
2. Trouver un logement via des sites internet. 

Dans les deux cas, les colocations sont largement majoritaires en Allemagne, c’est ce 
qu’ils appellent les WG. Tu peux notamment trouver des WG sur WG Gesucht. 

Concernant le Studentenwerk, l’attribution des logements se fait par tirage au sort, 
donc assez compliqué d’être affilié à une colocation. Cependant, les relations inter-
nationales de Kiel réservent exprès des places pour les étudiants en mobilité. Il faut 
donc être attentif aux mails de leur part pour réserver sa place. Personnellement, j’ai 
eu mon logement de cette manière. 

Je ne saurais pas recommander un côté du fjord plutôt qu’un autre, car les deux ont 
leurs avantages et leurs inconvénients.



Si tu habites plutôt côté ville :

• Avantages : plus proche des endroits de divertissement / déconnexion avec l’uni-
versité / tu peux prendre le ferry pour traverser le Fjord et te rendre à l’Université 
(c’est un avantage parce que c’est vraiment une expérience). 
• Inconvénients : le trajet jusqu’à la Fachhochschule peut durer jusqu’à 1 heure selon 
l’endroit où tu te trouves, et par temps pluvieux, ce n’est pas très agréable. 

Si tu habites à côté de la Fachhoschule :

• Avantages : si tu as une panne de réveil ou que les matins 
sont compliqués, tu es sur le campus donc le retard est li-
mité / beaucoup d’étudiants et d’Erasmus vivent sur le cam-
pus, ce qui permet de passer encore plus de temps avec 
eux.
• Inconvénients : loin du centre-ville / moins de décon-
nexion avec l’Université.  

Sur la photo, on voit le campus et, à gauche, le Wohnheim 
Dietrichsdorf du Studentenwerk.

L’intÉgration
Les relations internationales de Kiel sont très actives avec les étudiants Erasmus. Un 
groupe WhatsApp est généralement créé avant l’arrivée à la Fachhochschule, ce qui 
permet d’échanger avec les autres étudiants avant même d’être sur place.
Dans ce groupe, ils annoncent aussi une semaine d’intégration entièrement organisée 
pour les étudiants en échange.

Le programme de mon année était :

• Rencontre avec tous les étudiants avec présentation de chacun. 
• Discussion autour des différentes démarches administratives. Parce qu’en Alle-
magne on doit s’inscrire à la Rathaus (la mairie) et payer une redevance audiovisuelle 
(mais tout est très bien expliqué pas de panique). 
• Visite guidée de la ville
• Soirée dans un bar privatisé (le Hansa 48)
• Déjeuner offert à la Mensa (la cantine)
• Accrobranche et jeux de cohésion (les Erasmus du second semestre ont eu un es-
cape game)
• Visite de Laboe, le port juste à côté de Kiel
• Rencontre avec les professeurs de langues et évaluation des niveaux en allemand 
pour vous mettre dans le groupe adéquat



Les Erasmus sont généralement répartis dans différents domaines (Ingénierie, Com-
munication, Business…), donc on ne se croise pas forcément en cours, mais le groupe 
WhatsApp reste actif et permet de garder le contact !

Il existe aussi une association appelée ESN, qui organise de nombreux événements 
pour les étudiants internationaux. Beaucoup d’Erasmus y participent, et les activités 
proposées sont souvent peu coûteuses et très sympas.

Les cours, LA FAC & 
l’adaptation 
Le semestre d’hiver commence généralement en octobre, et le semestre d’été en 
mars.

Il y a vraiment une assez grande variété de cours à choisir c’est vraiment intéressant, 
d’autant plus que la majorité des cours en anglais sont suivis par environ 10 étudiants, 
ce qui fait que l’ambiance est sympa et le professeur peut nous aider individuelle-
ment en cas de besoin.
La relation avec les professeurs est d’ailleurs très différente de celle en France : il n’y 
a pas vraiment de hiérarchie stricte. Pour m’expliquer : tu fais le cours avec le profes-
seur, tu discutes avec lui de tes week-ends (ça dépend bien sûr de quel professeur), 
mais tout est basé sur l’interaction. 



Si je peux recommander des cours particulièrement intéressants et enrichissants, 
ce seraient Business Simulation, Managing Sustainability et Strategic Management. 
Toutes les informations sur les cours se trouvent sur le site de la Fachhochschule, et 
aussi sur le site de Montpellier Management via des liens.  

De manière générale il faut compter environ 16h de cours par semaine, avec une 
charge de travail en dehors des cours plus conséquente aussi qu’en France. 

Si tu décides de faire le double diplôme, il y a aussi un cours obligatoire au semestre 
d’hiver : Academic Writing and Scientific Research, qui prépare à la rédaction du 
Bachelor Thesis (mémoire) du semestre d’été.

Au sein de la Fachhochschule :

• Il y a un cinéma sur le campus : le Bunker, où l’on 
peut voir des films à petit prix. C’est une bonne 
occasion d’améliorer son allemand ou son anglais 
lorsque les films sont en VO.
• La Mensa (la cantine) propose des plats vrai-
ment différents de ce qu’on trouve en France. On 
y trouve des plats typiques allemands mais aussi 
asiatiques ou indiens. Elle est un petit peu chère 
malheureusement en fonction de ce qu’on prend 
et les prix varient beaucoup : un plat simple peut 
coûter 2,50 €, tandis qu’un plat plus copieux avec 
de la viande peut aller jusqu’à 5 €.
• Côté restauration il y a aussi un Diner sur le cam-
pus. 
• Tous les bâtiments sont très bien indiqués avec 
des numéros, et il y a même une carte de l’Uni-
versité sur le campus si on est perdu. Pour les étu-
diants en Business Administration, les cours ont 
lieu presque exclusivement dans un seul bâtiment, 
donc il est difficile de se perdre.

L’adaptation au système allemand :

Il m’a fallu environ un mois et demi pour m’adapter. Comme je l’ai dit précédemment, 
tout repose sur l’interaction avec beaucoup de présentations orales. Certains cours 
fonctionnent même sans intervention du professeur, qui laisse simplement les étu-
diants travailler et faire le cours. En moyenne, je dirais qu’il faut compter trois présen-
tations par cours.
Aussi, la manière de penser et de comprendre les devoirs est aussi très différente 
entre la France et l’Allemagne. Il y a certains concepts ou devoirs qu’on captait d’une 
manière différente que les professeurs et au début c’était déstabilisant mais c’est tou-
jours enrichissant pour eux d’avoir une autre vision donc ils ne nous pénalisaient pas.



LES VOYAGES & LES
DÉCOUVERTES
CULTURELLES 
Habiter dans le nord de l’Allemagne à quelques petits avantages en termes de 
voyages ! 

D’abord, tu vas payer un Semesterticket pour t’inscrire à la Fachhochschule, et ce qui 
est génial c’est que dans ce tarif, le prix des transports en commun de Kiel sont com-
pris, mais également la possibilité de te déplacer dans le Schleswig Holstein (et main-
tenant je crois qu’ils l’ont étendu à l’Allemagne entière) en train régionaux.

C’est vraiment l’occasion de découvrir un département très peu connu et de voir de beaux 
villages : 

• Lübeck est un incontournable. C’est la ville du Marzipan (pâte d’amande) et des bâ-
timents assez uniques. On a l’impression d’être dans un conte de fées (voir la photo). 
• Hambourg. Bien que cette ville soit indépendante du Schleswig-Holstein, elle est 
également accessible avec la carte étudiante. 
À voir : la Rathaus, l’Elbphilharmonie, une balade autour de l’Alster… Et si la France te 
manque, ne rate pas le restaurant Ti Breizh, tenu par des Français.
• Flensburg, qui est située à deux pas de la frontière Danoise.

Et puisqu’on parle du Danemark, autant en profiter 
pour y faire un tour. Il existe des FlixBus à petits prix au 
départ de Kiel, qui vont notamment à Copenhague ou 
Aarhus.

L’emploi du temps à la Fachhochschule permet vrai-
ment de voyager. Il y a des semaines appelées IDW 
(semaines interdisciplinaires), obligatoires unique-
ment pour les étudiants allemands, mais pas pour les 
Erasmus. Donc c’est deux semaines de libres au milieu 
du semestre. 
Et entre le semestre d’hiver et d’été il y aussi environ 2 
mois de pause, ce qui fait que tu peux aussi voyager 
ou alors rentrer en France.



Enfin, tu verras qu’en Allemagne, la fête est très 
importante, et pas seulement les soirées étudiantes. 
J’ai été étonnée de voir autant de fêtes culturelles 
tout au long de l’année. 

Par exemple, il y a la Saint Martin avec des défilés 
aux lanternes et Saint Martin sur un cheval. 

Ou encore le 30 mars on a fêté une tradition où on 
cuisait du pain au barbecue (voir la photo) autour 
d’un énorme feu de joie. 

Il y aurait encore beaucoup de choses à dire sur Kiel ou encore sur un Erasmus là-bas 
mais je pense qu’il y a les informations générales ici qui pourront peut-être montrer 
un petit peu plus à quoi s’attendre en partant en mobilité là-bas. 


